
LE PRIX COURANT

LE LAPIN

iA. lapin serait, dit-on. originaire t.?
frique d'où Il se serait Introduit ý-n

I.-pagne ainsi qu'en Asie-Mineure, pulls-

-hir.ainsi appelé parce qul diffère
41.. nos "la<pins" par l'absence d'une parr-
i:t' le ses ongles, ce qui l'empêche (le
creuser son terrier et l'oblige de faire sa
lanière dtans dles rochers. Moïse qui ]'ai-
p.. lait "*Saphan" avait délaré Impur ce

Ai n -parce qu'il1 n'a pas l'ongle divisé.
i"îq à peu le lapin s'est répandu dans
foile l'Europe, excepté dans les çrégionsti
fr«ies du nord de la Russie, de la Nor-
%<ère et de la Suède, où il ne peut vivre.

Le lapin sauvage était, dès la plus
haute antiquité, connu en Asie où il était
'lu.tîesiqué. Cependant, d'après les écri-
%asins anciens, le lapin n'était pais corni
plètement domestiqué dans l'ancienne

Roume où les villas romaines conmmuni-
qusaient avec un -parc dans lequel on rt a-
f.-rmait lièvres et lapins: c'était la "lx,-
'ioraria". De temps en temps on en carp-

'<irait lin ou deux qu'on enfermait dans
ý- cages étroites, afin de les engraisser.

pisu ýdé qui n'est paa nouveau, par con

P'lusieurs écrivains de la Grèce anC
que' qui fut une des premières contréesc.,

sîrlopéenvies envahie par les lapinis, ont
-.sstk les quailités morales; de ce petit
isi-.smmifère; et l'antique Delois, qui eut.

gl~roi-re de voir mettre dans ses murs
\;K.lon et Diane, n'honorait pas setule-
- 'lit (,e dieu et cette déesse, mais ren-
-li! égarement un cullte particulier A

\il temps de Ja Féodalité, les lapains
* (-lit. pour le cultivateur, un jus-te oh-

'e<ffroi à causee des ravages qu'ls
'i-i'tdans les champs cultivés; mnais

S s que la loi défend les garennes li-
on s'est a&ppliqué en France à lesý

i 'szoologistes classent iles lapins danws
-- nre lièvre de la famille des Lèépori-
* Alors que les lièvres proprement
nnt des oreilles atu moins aussi ]on-

-que la tête et des pattes postérieli-
iplfaucoup plus développées que les
-if"Tres, les lapins ont des oreilies plus

* 5's qu'e la tète et les pattes spoetérleu-
àpeine plus ilongue que les antérien-
En outre, ils vivent dans des ter-
qu'ils se sont creusés et leurs pe-

- naissent nus et les yeux ferméa, tan-
'nIe les lièvres ne creusent pas de

tet mettent leurs petitsaui monde
-lin état de évelopemnent assez avan-

-i iraiknde fécondité de cet animal l'a
il xtrmemntcommun en beau- -

']'endroits. L'ag-ioui-ture on a éprou-
-<dommages considérables, surtout
!l",s régions un <peu hoiséess; le la-

't d'autant pi-us nuisible, com.para-
* J-nt au lièvre, qu'il a des habitudes
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Dans certains pays. i-1 s'est ni-ukliipliéhf
toi point qu'on l'y considère à l'égal
d'lin fléau; on IloiJatîle où on l'avait
dlabord utilisé pour peupler Jea dunei
stériles, il est de#vetu %lit véritable dain-
g-r pouir lus digires qui protègent cette
cont-tée oui re hit tuer; en Australie, Il :u
fau'ilii recourir à dles moyens ftxtrèsnes
pour delusrrastier de îvays does légions de
lii.î>itî'.t qui le dévastali'nit: baittues gigan-
tesquies. poisonîs, viptis, lotc., ont dû être
mis ett oeuvre pour restrein<l.re da inîtti-
pliriti% de ctm rongeurs trop prolifiques.
L.a cba-s's.' aeuve qui est faite chez nous
au lapinu sa.tvage lemspéche heureuse-
nment de deventir -pur trop envahisant;
les cuitutres situées ait voisinage des bois
ont néanmoins fréquemnment à s'en plain-
dre.

Garen'ness est le tiom consacré au ter
ri-tn peuplé (le lapins sauvages. On dis-
t Irgue li'utx aortes (le garen ne, la ga>ren-
tie ouverte et lit garenne close.

Le lapitn li' garenne est donc celui qui
vit dtans toute son Inéedne Il est
de -plus le'liIe taille que le lièvre ; son
corps n 40) C4enimètre« environ dle lon-
guteur <'t la qutelle 6 centimètres. Son
pelage est le -plus coi-vent d'un gris-fauvp
nuancé de bun en dessuts, avec une pe-
tite plaqute rousse suir la nuque, et blan-
châtre sur les parties Inférieures ; les
yeux snt entourés d'une bande de cou-
leur blânvchâtre, avec la pointe grise
la qixue (-,t brne: en dessus, blanchît-
tre Pli îlessots et nioirâtre à il'extrémité.
La durée de' l'exisitence dli lapin de ga-
renne re dé4passe 'pas une dizaine, d'fin-
nées.

Leps lapins d1e garenne. quoique pres-
que tom.; ntonogams's, vivent en société
et se creisenI des galeries en terriers.
Tii-s recherrhent les terrains saublonneux,
les buissons, les ravins. Chaque couple
a son terrier où il passe, la Journée. LA
lapine petit faire six à Eept -portées par
an. elle déipoL-e ses petits dans un têr-
rain spécial appelé 'raboiî-iliêre: leur al-
laitementl dure vingt Jours.

Lau chair duit lapin <le, garen-ne est d'ex-
cellente qualité: de c-ouleur -blanche et
lion brune <-omme celle du lièvre:. elle
est ferme et savouru-ges et de facile di-
gestion; prie 'peu-t être accommodée d'un
grand nomabre de manières.

Le-- grand romancier, Alexandre Dui-
mais, avait trouvé une recette mirifique
pour cuisiner le lapin en, le faisant rôtir.
dana sa peatu. Ce tricot figurait BUr Ses
ýnen.us sous le titre de '<La.pi-n à la don
juan de Maramna". Mals cette prépara-
tion culinaire, présente un. grave Incoin.
vénient. surtout si ce rôti est exécuté à
'la vil-le, cr'est que l'aippartement, garde
pendant h-uilt jours une odeur d'auito-da-
fé capable d'amener la podlce sur les
lie=x.

Le dapi-n de garen-ne est logiquemienut

COURANT"


